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Un crible séparateur ; 

Un poste de T. S. F. à 
trois lampes, à selfs: 
interchangeables; 

Un fauteuil amusant 
pour les enfants; 

Une étagère lampe; 

Le montage va-et-vient; 

Un compteur kilomé- 
trique pour bicyclette 
ou moto. 
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Nous prions instarniment nos lecteurs de 
vouloir bien nous poser les questions qui les 
intéressent SUR FEUILLE SÉPARÉE, 
eans intercaler ces questions dans les lettres 
qu'ils nous adressent. 

Ceci facilitera notre travail et nous per- 
mettra de répondre dans le minimum de 
temps et sans oublier personne. 


ET. L., A ViILLACOUBLAY. Bélons. — Vous omettez 
de nous dire à quel usage vous destinez lo béton dont 
vous nous demandez le dosage, En voici un partku- 
lièrement solide : 


EE PRESSE RTS 2 parties. 

SAME SC ARR ee ation. 0e 15 parties. 

Pietraille:< uses: date + ee = 3 parties. 
Do-age pour le mortier + 

Chaux . « 60 % 





Pour les dallages, il wous faudra employer d’abord 
une épaisseur de béton de 15 centimètres environ, 
récouverte d’une chape de 3 centimètres d'épaisseur. 
Pour un dallage devant supporter un poids moyen, 
preriez : 

Dosage du béton : 


Mint 55 507 ne 2 . 200 Kilogrammes, 

GräVier Javé s. :.:. 0e 1 mètre cube. 
Dosage de la chape : à 

Giment ces ven est 1.000 Kilogrammes. 

Sable grenu ......... 1 mètre cube. 


Ces différentes formules sont moyennes, et peuvent 
convenir à Ia plupart des cas. 


4382. G. M., A PIERREFITTE, Nettoyage des gants. — 
Pour nettoyer des gants, vous pouvez vous servir sim 
plement de tétrachlorure de carbone, Vous. pourrez 
également les nettoyer avec un mélange chaud de 
Lg fin et de grès pulvérisé, ou même avec dela magné- 
sie. 2 

KR, O., À SAINT-CHAMAS. — Nous ne voyons pas ce 
que vous appelez unafrein automatique de phono: est- 
ce du régulateur qu’il s'agit ? Nous ne vous conseillons 
pas d'entreprendre vous-même la construction d'un 
pick-up (nous parlons de l'apparcilproprement dit, 
et non de l’umplificateur). 


BEAURILS, 4 MONTLUÇON. Imperméabilisation. — 
Plusieurs procédés sont employés pour l’imperméabili- 
sation des ‘toiles. Dans le,cas qui vous intéresse 


(construction d’un cano }, nous vous conseillons de. 


huïler la toile, Cette opération se faïtsde la façon sui- 
rante : | 

Prenez de l'huile de lin brute, de très bonne qualité, 
et étendez-la sur a toile à imperméabiliser avec un 
tampon de flanelle très Kégèrement imprégné. Le tam- 
pon est passé sur toute la surface de la toile. Faites 
sécher à l'ombre, dans un endroit bien aéré, Le séchage 
de la toile demande trois semaines ‘environ, Pour que 
l'imperméabilisation soit bonne, répétez Papération à 
deux reprises. Si la couleur n’a pour. vous-pas d'impor- 
tance, et surtout si vous voulez avoir un résultat plus 
rapide, omployez de l'huile de lin cuite et légèrement 
additionnée d'ocre en poudre. ne 14 


B, A., A Joursr-sUx-L’'Aupois. —/Nous allons mettre 
à l'étude la réalisation d'un clapier en fibrociment. Un 
modèle d'hydroglisseur à moteur est actuellement à 
l'étude et sera peut-être publié prochainement. 

Pour eHoger un tonnelet ayant contenu de lhuile, 


séchez-le d'abord avec du son, neéttoyez-le ensuite, 
puis rincez-le avee de. l'essence, def: à dissoudre 
complètement et à enlever toute tra huile, 

Nous ue vonnaissops auçeun org s'intéressant 
spécialement Aux inventeurs ne josant. pas de 
moyens suflisants pour exploiter leurs fnvent ME 
en existe un qui lès examine, mais HOUSs s abstien- 


dront-de vousle conseiller, n'étant pas absolument 
certain de son éfliegcité. 32 








Je fais tout 


Pornrer, A VERSAILLES. Récep'eur de T. S. F.=— Nous 
ne pouvons vous fournir de plan de câblage. Ceux 
ayant paru dans Je fais tout doivent cependant être 
suffisants pour vous guider dans‘vos montages, même 
si ces montages ne sont pas identiques à ceux publiés. 


Durnu, À EsparREs. — Vous pouvez certainement 
fabriquer vous-même des selfs. Des articles paraîtront 
à ce sujet. F 

I n'y à pas d'inconvénient à ce que vous montiez 
un voltmètre sur une planehette de bois. L'ébonite 
n'est pas indispensable pour ce montage. 


JANEZ, À FESCHÉS-LE-CHATEAU. — Nous acceptons 
volontiers toute communication de lecteur. Vous pou- 
vez done nous envoy«r la description de votre construc- 
tion, mous la publierons dans notre revue si nous la 
jugeons susceptible d’intéresser nos lecteurs. 


L. J. D., a STrasBouRG-NEUDORF. — Nous vous 
remercions pour les recéttes que vous nous communi- 
quez. Les bons de réduction que nous donnons à nos 
lecteurs, sont valables sur l’äebat de n'importe quel 
outil de’ premièré qualité vendus par Ja Quincaillerie 
Centrale. 


UN ABONNÉ DE « JE FAIS TOUT ».— Vqus, pourrez 
vous proeurer du parchemin pese tous emplois (pro- 
duitst alimentaires) auprès là Maison Geismar 
Lévy et Cis, 187, quai de Valmy, Paris (X°), ou bien 
du “parchemin pour impressions d'art (abat-jour, 
couverture de eatalogue, etc.), auprès de Ia Maison 
Bourgoïin, 5, rue Suint-Bon, Paris, 


: * \ 

JEAN VEANE À MARSEILLE, Er RÉMY, À ATHIS-DE- 
L'OXNE. — Nous ttons de ne pouvoir vous donner 
satisfaction, mais primes que nous offrons sont 
réservées à nos abonnés. Pour bénéficier de l’une de ces 
primes,'il vous suffira de prendre un abonnement d’un 
an à Je fais tout, par l'intermédiaire de votre mar- 
chand de. journaux. 


LARGEAU. — Vous ne pouvez pas employer la seiure 
de bois seule pour faire des agglomérés combustibles, 
il vous faut l’employer mélangée à d’autres matières, 
Moïici une formule qui pourra vous convenir : 

Prenez en poids 100 parties de sciure de bois sèche 
et imprignez-les bien avec 50 parties de goudron, en 
brassant à une température modérée. Faites détremper 
50 pres de terre glaise, supposée sèche, dans son 

oids d'eau, jusqu’à transformation en pâte homogène. 
-Malaxez intimement le’ tout et moulez, puis faites 
sécher les aggloméris. 

D'ailleurs, un aril'le détaillé à ce sujet va paraitre 
incessamment duns Je fais tout. 


_BonGeT, A PARIS, — Vous pourrez vous procurer 
l'outil « le Modeleur » en vous adressant, de notre part, 
directement aux Etablissements Klima, 13, rue Saul- 


. “nier, Paris. 


LECreuR D'ANNECY. — Nous vous conseillons L'ou- 
vrage Manuel de Menuiserie, par Godeau, au prix de 
22 s franco, que vous pourrez vous procurer en 
vous adressant, de notre part, à la Librairie Baillière, 
19, rue Hanutefeuille. 

En, vous abonnant à Je ut tout, vous aurez droit 
RUES brimes que nous donnons gratuitement à nos 

onnés, 


= RazouLrs, A MARSKILLE, — Pour rendre à un stylo 
d’éboniîte ab son poli primitif, il vous suflira probu- 
blement de le tter avec un chiffon de laine imbibé 
d'un mélange de 100 grammes d'huile de parafline et 
de 35 grammes de chaux de Vienne. L'opération peut 
être assez longue, mais elle donne de bons résultats. 








4.000 phonos gratuits 


| Garantis contre tous vices de construction 
ent de nos usines - Valeur minimum : 300 francs 
- DONNÉS A TITRE DE PROPAGANDE 
aux premiers lecteurs qui répondront à notre question 
et nous passeront commande ee 
de 24 morceaux de musique et ._ 
disques artistiques, au s » 
PRIX NORMAL, 
- payables en 
12 VERSEMENTS de 20 trattu ou au 
COMPTANT au prix modique de 192 francs € 
Quels sont les noms des deux aviateurs français qui, les 
Premiers, ont fait la traversée Paris- New-York ? 
Adressez ce bon d'urgence, avec enveloppe timbrée portant votre adresse, à x 
Manufacture des Machines Parlantes, 10, rue Rochambeau, Paris (9°) 
pouf recevoir catalogue illustré des appareils et répertoire disques 
Maison de confiance ayant fait ses preuves. Fondée en 1800 M1. F.T. 
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vice. — Pour peindre des meubles 
en sapin, polissez d'abord le bois au a Verre, 
poncez-le, bouchez les Lg = ré A — c_ quel. 
conque, puis appliquez d’abord une Sn + L peinture 
à l'huile. Cette première couche sèc 1€, app ques une … 
couche dé ripolin où de peinture au vernis, qui donnera 
au meuble l’aspect brillant que vous désirez obtenir. 

Nous vous CnvOYONs, d'autre part, le numéro dans 
lequel ont paru des conseils au sujet de Ja réfection 
d'un sommier. Cet urticle vous ernicttra de réaliser 
sans difficulté un sommier pour lit d'enfant, 


Baup, À Paris. — Il est possible de construire une 
canne périscope. Nous ne connaissons pas de maison 
en fabriquant. Vous Pourriez cependant demander 
cet article à la Société Générale d’Optique, 76, boulevard 
de la Villette, Paris. Û Æ 

Vous pouvez employer une pile de forte capacité à 
la place d'un accumulateur de T. S. F. Nous ne vous 
le conseillons cependant pas, ce système étant très 
coûteux. Si vous tenez absolument à l'utiliser, vous 
pourrez trouver des piles sèches à forte capacité assez 
facilement, toutes les maisons spécialisées en fabriquent. 


SELLIES, À TOULON. — Il n'existe pas de cire qui 
puisse boucher les fentes superficielles de la faïence. 

JL est possible de recevoir des émissions radiopho- 
niques d’assez faible puissance à grande distance sur 
un poste à galène, si la situation géographique du poste 
récepteur est bonne et si l'on dispose d'une antenne et 
d'une prise de terre excellentes, 

L. E., À CRaIx. — Vous pouvez vous adresser aux 
maisons faisant de la publicité dans Je fais tout pour 
obtenir les pièces nécessaires au montage d'un postè 
de TSF. k 

Un article paraîtra prochainement sur la façon 
d'installer les antennes intérieures. 


Coin, 4 CUMIÈRE. — Nous regrettons de ne pouvoir 
répondre à vos questions, qui sont en dehors de notre 


programme. 


G. DE MORTEMART, SAINT-VRAIN. — Nous ne per- 
sons pas publier l’article que vous nous demandez. 
Toutefois “nous examinerons I possibilité de l'étydier. 


RORÈVRE, A SAINT-GEORGES (BELGIQUE) — Pour 
vous débarrasser des rats, la meilleure. solution est 
encore l’emploi de produits couramment vendus dans 
le commerce sous le nom de - mort-aux-rats s. 


Senmerr, À Ban-LE-Duc. — Ea construction d'üné - *. 
travaitleuse moderne paraîtra bientôt. Le 


DAUXYS, À ABIDIAN (Core-n'Ivotne). — Nous ne 
connaissons Pas de revue traitant spécialement de 
meubles d’art ; vous pourriez cependant consulter Ia 
revue : Art et Industrie du baïis, 36, boulevard Htichard- 
Lenoir, Paris (11°), 


DROULERS, À RouBaAIX. — Vous pouvez parlaite- è 
ment construire un acenmulateur de 80-volts en sui- UE 
vant les principes indiqués dans article qui a paru 3 
récemment sur Ja construction dun accumulateur ii 
de 2 ou 4 volts. U dE 

It est cependant inutile d'er yer_ de grandes 3 
plaques. Des plaques mesurant 2 à 3 centimètres de : 
largeur et 7 à S centimètres de hauteur sont plu"que 4 
suflisantes pour un poste à trois lampes. 


TesserauD, Le PECQ. — VouS#'avezipas intérèt 

à essayer de faire vous-même du nitrate dore sil 
vous faudrait employer des produits chimiquement * 
purs, difliciles à frouveret coûteux, Nous vous conseil- ! 
lons done de vous procurer du nitrate d'argent. 

, Pour avoir une patine gris d’acier sur Pétain, lavez 
d'abord le métakdans une dissolution chaude de soude, ! 
puis lavez-le dans un bain d'eau tiède dans lequel on  , 
aura dissous, au préalable, 1 gr. 5 de bichlorure de pla- 
tine par litre. Retirez le métal du bain et lavez la pièce : 
dès qu'elle a suffisamment bruni. Nohs pourrons évert- ! , 
tuellement vous la façon de procéder pour 
obtenir des patines d'une autre teinte. 


MErro, À PUrEAUX. — Nous vous ; 
numéro de Je fais tout dans lequel il a te tra Ré de ln z 
tion des sommiers, Cet vous sufira cer- * . 
tainement pour la construction d’un sommier. gt 


Dinox, a VANVES. — La soudure à l'arc éléctriqu er 
m'est guère applicable de peti i t 
beaucoup mienx em 2e) Sn T vaut ES 
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Quel genre de peinture voulez-vous faire ? S'il s'agit 


de peinture à l'huile oi » 1 vous s RP. 

à de l'huile de lin euite une note bee NEA 
de pigment colorant et une petite quantité de siccatif A 
Votre marchand de couleurs vous certainement + 
lui-même le dosage. D'ailleurs, pour que nous puissions * . 
vous renseigner d'une façon exacte, Li serait utile que je 


vous nous indiquiez la couleur que vous désirez obtenir. - 2, 8 


BoucranDoN, A VOUx. — La machine à rallier FPE 
le bois « combinée * dont vous nous donnez ee Cu Le 
cription sommaire, a trop de points de similitude avec @ 
des machines du même. genre, brevetées, existant * À 


déjà sur le marché, pour que vous -puiss song : 

sérieusement à la mettre en vente, DS tetes He « < 

pouvez nous adresser les dessins dont vous faites men- t 

tion pour que nous puissions vous renseigner exncte- - 

ment sur la nouveauté de l'invention. EE 1 
4 


Lyon, À PUTEAUX.— Nous ne vous c F à 
à’ prendre. la réargenture. d’une ace ag: pas 94 
de otéder Foi se de me nement la façon +: 

e ge Û FA 
ent es DE SEnenreune opte since, En ct, | 
à on es te, et il est 
vous arriviez à Ia réussir avec un outillage d 
Ste tain de la glace n'est endommagé que par petits VE 
e ; Nous pourrons vous {ndiqu 1 
réparer facilement. er un moyen de ” 


Fe 2 DO EL. mn Gun que Vous citez coûte 


BULTEAUX, SABLES-D'OLONNE, = Nou 

sons pas d'ouvrage traitant spécialement des res Su 
machines ‘ 

à coudre. ; {Lire la suite page 0 DE  « 
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LA CONSTRUCTION D’UNE PERGOLA 


KE pergola est un passage couvert à 
(B] élaire-voie, Sur la monture en bois, on 
fait pousser des plantes grimpantes de 
diverses sortes pour former, au bout de quel- 
ués ‘années, une voûte fleurie et verdoyante 
du plus joli effet. 
C'est pour cette raison qu'il faut utiliser 
des poutres de bois de dimensions assez ré- 
duites pour éviter de donner à la construction 


. æn aspect par trop massif, 


Où se place une pergola ? 


Une pergola a sa place dans un jardin, sur 
une terrasse, dévant une maison de cam- 
pagne où on n'a pas d'ombre faute d'arbres 
et où on désire élever une cons- 
truction légère, charmante à tous 
points de vue. 

La pergola peut recouvrir une 
allée. Elle: ne doit pas être placée 
sur un massif. 

Elle doit donner avant tout une 
impression de légèreté, de finesse, 
de grâce: 

« Les montants doivent se trou- 
ver au bord des massifs, ou contre 
le rebord extérieur d’un balcon ou 
d’une terrasse, quitte, dans ce cas, 
à appuyer la face arrière sur la 
maison, comme on le voit souvent 
en Provence. 

La première opération! à faire 
estde relever le plan exact (avec 
des dimensions précises) du ter- 
rain à couvrir, ? 

On calculera ensuite le nombre 
de montants, les longueurs de pou- 
treset delattes quisontnécessairés. 

Ceci fait, on peut se mettre à 
la construction. 

Rien n’empêche de couvrir une 
allée én pente douce et presque 
insensible: mais on ne place pas 
de pergola sur les chemins de trop 
grande déclivités: l'effet ne serait 

heureux. 

"Par contrée (mais c’est une cons- 
traction assez compliquée), on 
peut fort bien construire une per- 
gola Sur un escalier assez large. 

Cépendant il faut, autant que possible, res- 
pecter les proportions suivantes : “hauteur, 
2m." 50, Jen 2 mètres, sans dépasser 
$ mètres de hauteur. 


La fabrication. 


La pergola $e compose de montants, de 
poutres longitudinales et de lattes transver- 
sales. Nous allons décrire Suecessivement cha- 
cune de ces parties et nous étudicrons ensuite 
l'assemblage et le montage les plus simples et 


les plus pratiques. 


Les montants. 


‘Les montants (espacés de 3 mètres) sont 
constitués par des poutres de 80 X 80 milli- 
mètres et dé 3 mètres de hauteur totale. 

Leur extrémité inférieure est destinée à 
étre enterrée sur une profondeur de 50 centi- 
mètres environ. 

T1 faut Jui faire subir la préparation sui- 
vante au risque de voir le bois pourrir assez 
ans le sol. 


brûle, c'est-à-dire on carbonise superficielle- : 


miént toute la partie qui doit se trouver par 


suite dans le sol et, en plus, 15 à 20 centi- 
mètres environ. Le brülage se fait dans. un 
feu de boïs pas trop vif (un feu de petits 
brahchages ou de broussailles convient très 
bien). 

Dès qu'ils sont retirés du feu, les poteaux 
sont plongés dans un bain de goudron de gaz. 
Celui-ci peut ainsi pénétrer profondément 
dans les pores du bois qui est encore chaud. 

Les montants doivent rester au moins 
vingt minutes dans ce bain, A la suite de quoi, 
ils sont placés à sécher à l'air, 

Dans l'extrémité supérieure des montants 
doit être taillée une mortaise de 150 milli- 
mètres de hauteur ct de 40 millimètres de 
largeur (fig. 1). 


Fc. A. 


Pour la mise en place des 
montants, 


on commence 
par ceux des angles. 





Cette mortaise,est destinée à permettre ln 
fixation des poutres longitudinales. 

Au hgut dés montants d'angle sont taillées 
deux mortaises de mêmes dimensions, mais 
dans-deux plans à angle droit (fig .2). 

Le nombre de montants varie suivant la 
longueur de la pergola. L'écartement n’est pas 
uniforme, Pour uné pergola de 6 mètres de 
longueur, il faut prévoir trois groupes de 
deux montants. Pour une de 8 mètres, il en 
faut quatre, espacés chacun de 2 m. 60, Pour 


une de 10 mètres, on en prévoit aussi quatre, 


espacés de 3 m. 35. Pour 12 mètres, on met 
cinq groupes et ainsi de suite. . 

La longueur des poutres longitudinales 
varie en conséquence. Elle sera, en général, 
la même que celle qni Sépare deux groupes 
de montants. 

+ II faudra avoir so de bien raboter les 
montants sur leut-quatre faces pour que leur 
aspect soit agréable à l'œil, 

On peut utiliser du bois de Sapin pour une 
telle construction. 

Si l'allée ou la terrasse sur laquelle la per- 
gola ést construite fait un angle, il est néces: 
sairé de tailler les mortaises en conséquence 

, les montants correspondants." 
«Il faut cependant suivre les plans: indiqués 


” ' 
it 


par la figure 3, Ces montants À et B seront 
de dimensions ordinaires, mais le montant © 
devra être plus solide et avoir au moins 100 X 
100 millimètres, 


Les poutres longitudinales, 


Les poutres longitudinales ont 80 milh- 
mètres d'épaisseur et 150 millimètres de 
hauteur. 

Comme indiqué plus haut, elles auront une 
longueur égale à la distance entre deux mon- 
tants, sauf si on peut se procurer des che- 
vrons d'une longueur telle qu'il sera possible 
de réunir sans raccord trois groupes de mon- 
tants. La fixation de ces poutres longitudi- 
nales sur les montants se fait à 
laide de tenons qui s’emboîtent 
dans les mortaises creusées dans 
les premiers. 

Si, dans un même montant, deux 
poutres doivent prendre appui en 
même temps, les tenons de cha- 
cune d'elles devront n'avoir que 
20 millimètres de largeur. 
devront être taillés de telle façon 
qu'ils urront s'emboîter tous 
deux à la fois dans la méme mor- 
"taise (fig. 4). 

D'autre part, si une poutre est 
assez longuc pour s'appuyer sur 
trois montants, elle sera entaillée 
en son milieu comme il est indi- 
qué à la figure 5. 

Ces poutres sont boulonnées sur 
les montants. Il faut done prévoir 
des trous de 10 millimètres de dia- 
mètre, à la fois sur les montants 
et dans chacun des tenons des 
poutres. g : 

Les extrémités des poutres s’a 
puyant sur un montant d'ontle 
seront taillées suivant la figure 6. 
Les tenons chevaueheront Yun 
sur l'autre. 

- Les boulons seront placés, deux 
en À et deux en B, pour fixer les 
poutres à angle droit. 

Si ln pergola est montée sur 
une alice qui fait un angle, il faut 
joindre les montants 4, B et C 

comme l'indique notre figure ä, et placer les 
lattes dans le même sens-que eelles qui se 
trouvent au-dèssus du plus grand côtéde Vallée, 


Les lattes transversales, 


Les lattes transversales se clouent sur le 
châssis formé par les montants et les poutres 
longitudinales, une fois ee châssis terminé 
(fig. 8). 

Ces lattes ont 70 millimètres de largeur sur 
20 ou 30 d'épaisseur. Leur longueur correspond 
à la largeur que l’on désire donner à la pe Ja, 
augmentée de Oo m: 50, les lattes dé Taie 
de Om. 25 de chaque côté, 

Les lattes doivent être séparées de 0 m. 25 à 
0 m. 30. If en faut donc un nombre appré- 
ciable, 

L'opération la plus compliquée est de les 
couper exactement de longueur. TI est évident 
qu'il n'y a rien là de très difficile. 

Cependant, comme vérification, ilest bon, 
uné fois la pergola terminée, de tendre une 
ficelle enduite de craie entre les extrémités 
de la première et de la dernière latte qui 
doivent déborder d’une quantité égale. 

” On que la corde en son milieu et on la 
lâche quement. Elle frappe avec force 
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toutes les planchettes, et les lattes sont ainsi 
marquées de longueur avec une grande pré- 
cision.. 

On n’a plus qu'à couper celles qui débordent 
trop. 

On recommence naturellement l'opération 
de l’autre côté de la pergola. 

Les lattes se elouent à l’aide de pointes de 
charpentiers sur les poutres longitudinales. 

II faut mesurer avec soin les distances qui 
séparent chaque latte, car, dans le cas con- 
traire, un céffct inesthétiqué fâcheux serait 
produit. 

Dans le cas d’une pergola en angle, il faut 
clouer de petits morccaux de latte débordant 
de 25 centimètres sur le côté de l’angle paral- 
lèle aux lattes (fig. 9). 

De cette façon, il n’y aura aucune inter- 
ruption de lattes à l'extérieur de la charpente. 


Le montage de la pergola. 


En possession de tous les matériaux pré- 
parés comme il est indiqué plus haut, il ne 
reste qu'à monter la pergola. 

A la vérité, c’est là la partie la moins facile 
de l'installation ! 


Les montants. 


On commence par creuser les trous de 
O m. 50 de profondeur destinés à recevoir les 
montants et placer au fond une pierre plate 
ou une brique pour éviter que, sous le poids, 
les montants ne s’enfoncent. 

Ces trous doïîvent être aussi étroits que pos- 
sible et bien alignés les uns sur les autres. 

Planter tout d'abord le premier poteau qui 
est un poteau d'angle. A l’aide du fil à plomb, 
bien-vérifier qu'il est absolument vertical. 

Remplir le trou de petites pierres, en tassant 
ét en versant du ciment pour agglomérer les 


pierres et faire masse. Il faut faire très atten- - 


tion que pendant cette opération le montant 
reste toujours bien vertical (fig. A). 

Procéder de même avec les montants de 
trois autres angles. On obtient. ainsi deux 
alignements qui faciliteront la mise en place 
des autres montants. 

IF fautque le plan supérieur de la pergola 
soit bien parallèle avec le plan général du sol. 

Chaque montant doit donc émerger du sol 
de la même quantité (environ 2 m: 50). Iln’y a, 
pour le vérifier, qu'à tracer à l'avance une 
marque sur chacun d’euxet faire affleurer cette 
marque au niveau du ciment si le sol est plan. 

H faut vérifier l'alignement en hauteur par 
une visée faite en decà du premier montant ; 
les extrémités supérieurs de tous ceux-ci 
doivent être exactement à la même hauteur 
au moment où on commence le tassement des 
cailloux et le coulage du ciment. 


Les poutres longitudinales. 


Une fois tous les eaux plantés et le 
ciment étant bien pris, il faut placer les poutres 
itudi . On commencé par une extré- 
mité et-on boulonne de, proche en proche les 
poutres sur les montants, tel que cela a été 
prévu. 
-: On peut d’ailleurs ne débiter et tailler les 
“chevrons qu'à ce moment: Celf évite quelque 
peine « d’ajustage », car, malgré tout le soin 
mis à fixer les montants, il est bien évident 
u'il peut fort bien se présenter des différences 
e quelques centimètres. ; 

On a donc intérêt à ne façonner les poutres 
au fois les montants fixés définitivement 
au sel. , 

Les poutres et les montants forment, lorsque 
tout est en place, une charpente solide et 


- fermée sur laquelle il ne resté qu'à clouer 


les lattes (fig. 11). 
Les lattes transversales. Dé 


. De mème que pour les poutres, on com- 
mence par une extrémité et on cloue, de proche 
en proche, tous les 25 centimètres environ, 

Les lattes doivent déborder de 25 centi- 
mètres (le chaque côté et être bien parallèles 
lune à l’autre. Il importe de veiller à ce que 
cette longueur soit rigoureusement observée 
d'un bout de la pergola à l'autre. 

Ceci terminé, on peur améliorer leffet 
en clouant sur toute la longueur et de chaque 
côté, en dessous des lattes et à l'extérieur de 
a charpente, une latte de 80 millimètres de 
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les usages. On l'emploiera pour le 
charbon, pour le gravier, Voire pour les 
porames de terre. Tout dépend du diamètre 
des mailles des cribles. 
Il «est fait, très simplement, de 


U' crible de ce genre peut servir pour tous 


quatre 


Plan 


Plan incline” 


. Piéce Aen 
tôle 


poteaux montés sur deux traverses ét réunis 
par des planches clouées, de manière à former 
une sorte de caisse sans fonds. On place des 
taquéts à lintérieur, aux hauteurs voulues, 
pour soutenir un ou plusienrs cribles inelinés 
eu sens inverse, Le maximum de plans inelinés 
que l’on puisse avoir à l'intérieur est de quatre. 
Les cribles sont faits de gros grillage tendu 
sur des cadres simples par des clous crampons. 


APR EP ni et : 


. largeur et de 10 millimètres d'épaisseur (fig.12). 
_ Cette latte sera parallèle aux poutres trans- 
versales et n'a pas, d'autre effet que de sou- 
Je cette ligne de poutres et de donner un 
plus grand « fini » à Ia construction. 

Elle doit déborder, à chaque extrémité, de 
25 centimètres de ue côté de la pergola, 
dans le sens perpendiculaire à celui des lattes. 
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Il est bon de renforcer les angles des cadres avee 
des équerres métalliques. La caisse est ouverte 
à l'endroit où aboutit chaque plan incliné, qui 
est prolongé, à l'extérieur, par une tablette. 
Le mélange à cribler est jeté Sur le crible 
du haut. Les gros morceaux y restent et les 
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Morceaux plus fins passent au plan inférieur, 
où il peut ÿ avoir encore un nouveaa triage, 


si On a trois plans superposés où plus: 


En tout cas, la séparation se fait très faci- 
ement, les parties triées sortant de deux côtés 


différ i é 
ents, ou trois, où même quatre. 


= ‘ tablettes extérieures sont soutenues 
Par de simples triangles de bois formant 


consoles et donnant l'inclinaison voulue. 


La peinture et les plantes. 
IL faut peindre en teinte claire ln 


] la. 

ï ne qu convient le mieux est le Kane: 
sant une gere Plusieurs couches en utili- 
ga Peinture qui ne £e détériore pas sous 


mpéries. x T 
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UN TROIS-LAMPES A SELFS INTERCHANGEABLES 
ET À LAMPES ORDINAIRES 


la suite de nos dernières réalisations, 
/3\ certains lecteurs se sont plaints de la 
« trop grande faveur » que nous ACCOT- 
dions aux postes utilisant des lampes « spé- 
ciales » et des bobinages spéciaux. Voici done 
un poste. répondant aux conditions exigées. 
Nous ne le conseillons qu'aux amateurs 
possédant déjà un lot de selfs interchangeables 
et qui voudraient améliorer un trois-lampes 
défectueux. Aux nouveaux sans-filistés, nous 
conseillons de commencer immédiatement 
par l'emploi des nouvelles kunpes et des bobi- 
nages modernes, sans selfs interchangeables, 
s'ils veulent des résultats immédiats. 


Le schéma. 


La plupart des lecteurs déjà un peu au 
courant vont-dire « détectrice à réaction et 
2 basses». Non, cette fois, nous donnerons une 
formule différente qui a eu son heure de 
célébrité (en particulier dans la T. S. EF. mili- 
taire) et qui a été répandue sous le nom de 
C-119. Sa dénomination exacte est : récepteur 
à 8 lampes, dont 1 haute fréquence à réso- 
nance, détectrice à réaction et 1 basse fré- 
quence. Son gros avantage est que, convena- 
blement monté, il ne réagit pas dans l’an- 
tenne contrairement aux postes à réaction 
directe dans l'antenne déjà décrits dans Je 
fais tout (en particulier, les postes des n°5 84, 
85, 86, 87, 91, 95, 100). 

La figure 1 indique le principe utilisé : 

Un premier circuit d'accord-réglé par S1 
(self . interchangeable) et. le condensateur 
variable C4 attaque la grille de la lampe am- 
plificatrice haute fréquence (H. F.);difiérents 
condensateurs, CL, C2, C8, permettent d’ajus- 
ter l'antenne à la gamme d'ondes à recevoir, 
quelle que soit la longueur de cette antenne. 

Les courants ainsi amplifiés entrent dans le 
circuit de résonance S2 C5 (S2 = self inter- 
changeablé, C5 — condensateur variable de 
résonance), qui effectue un nouveau filtrage 
de la haute-fréquence et la transmet à la 
détectrice. 1&i, un point particulier à ne pas 
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Vous entendrez 
les postes les 
plus lointains 
avec les maillons 
VEDOVELLI. 
quiassurent,même 
sous la pluie, un 
Isolement parfait. 
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oublier :il ne faut pas utiliser un condensateur 
shunté de détection classique : il faut un con- 
densateur C6 et une résistance À séparce; 
faute de quoi, rien ne marcherait. Après la 
détectrice (D), nous avons le circuit de réac- 
tion $3, couplé exclusivement à la self S2. 
La plus grosse erreur des postes à résonance 
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du marché il y a deux ou trois ans (et moins) 
était le couplage de cette réaction avec la self 
d'antenne $/; il en résultait des acérochages 
en haute fréquence, épouvantables. Ensuite, 
nôus trouvons un étage basse fréquence: à 
‘transfo et une seule lampe BF du type « puis- 
sance réduite », genre B 406. 

La lecture du schéma montre que la ma- 
nœuvre du poste demande : 1° un choix judi- 


TOUTES LES PIÈCES 


nécessaires au montage de ce poste 
sont en vente aux meilleures conditions 
aux Établissements 


B. DAVID 


11, boulevard Jean-Jaurès, 11 — CLICHY 
(100 mètres Porte de Clichy) 


Devis sur demande — Remise aux membres de Radio-Club 
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cieux des selfs utilisées en même temps ; 20 le 
réglage des deux condensateurs variables 
(lé premier, C4, a un réglage relativement 
moins pointu) ; 4° le réglage de Ta réaction 
par rapprochement de S8 par rapport à S2. 

Tout amateur qui a su utiliser un poste 
de ce genre et en à acquis la pratique, tirer 


++ 


RE VN ! 


U, BF 
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ultérieurement le maximum de n'importe 
quel-poste, parce qu'il aura compris « CODI- 
ment ça se passe ». C’est donc, à ee titre, wne 
excellente école de pratique de la réception. 
à conseiller à ceux qui commencent. 

Nous verrons dans notre prochain numéro 
comment s'effectuent le montage, la mise en 
marche et le réglage de ce poste. 

E. B. 


ÉTIENNE TEINTE TITI 
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Réponses aux lecteurs 


Re 


M. Joux JEAN, 36, RUE River, À LEevar.- 
LOIS-PERRET (SEINE), Régulateur de charge, 
4 volts. — Voltez aux bornes de sortie de 
votre transfo + et —, c’est-à-dire avant l'arrivée 
aux électrodes : de cette façon, vous verrez si cette 
chute ‘de tension provient du transfo où de la 
soupape. Votre schéma n'est pas branché 
comme notre montage du n° 60. Dans celui-ci, 
le tañtal est relié au transfo et de plomb au — 4 
allant à l'accu. 


M. Burres, À SarNr-Cramas (B.-pu-Rw.). 
Récepteur à 3 lampes. bigrilles. — 19 Lisez 
atlentivement l'article du n° 85, en tenant 
compte de Padditif paru au n° 87; vous trou- 
verez lous les détails ; 2 prenez une pile de’ 
20 volts, à prises multiples par fiches ; 39 la 
réception des différents postes dépend unique- 
es de votre collecteur d'ondes et de votre situa- 
ion. 


M, Cazuy CEAUDIUS, A Tiers (PUY-DE- 
Dos). Au sujet du poste du n° 91. — Foyez 
l'article du n° 101. 

Pour la fourniture des pièces, Toyez nas 
annonciers spécialisés. 


M. MADELAINE, A LaAONS (EURE-£T-Loir). 
— Le schéma que vous nous soumettez est celui 
d'une détectrice à accord en oudin, mais sans 
réaction ; ce montage est très peu sensible pour 
un monolampe et vos résultats médiocres sont 
normaux. Nous vous conseillons de monter votre 
monolamipe en vous inspirant du poste da 
n° 91-(ou de celui du n° 86), pour ce qui con- 
cerne la partie détectrice à réaction. 


M. Duuas JEAN, MENUISIER, A RECOLLE 
(Pux-pE-Dour). — Comme revue spéciale de 
T. S. F.. vous pourez essayer l'Antenne. 33, 
rue Réawmur, à Paris, ou le Haut-Parleur; 27, 
avenue de la République, à Paris: démandez- 
leur des spécimens en vous référant de Je fais 
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POUR LES ENFANTS : 
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”_L} UN FAUTEUIL AMUSANT DE. 
L d' SR construit avec 
CÉPL % /N 
LES Ÿÿ 
Cd os) quelques planches. 
ss <<, 3 
+ À 7 à ; di 
Le > * en 
ut D (Lire la description de cc 
fauteuil à la page ci-contre.) ù 
je A 
A gauche, le siège ternriné. 7 
A droite, profil d’un des mon- 
tants, à reporter à l'échelle : un 
carreau mesure 8 cfm de côté. | { 
ë 
reposant 
D Le L'S “# 
A gauche, N ] 
les deux traverses à 
du dessin. 









Un des montents. 
vu du dehors. 





Deuxième montant 
Tu du dedans. 












POUR LES ENFANTS 


UN FAUTEUIL AMUSANT 
CONSTRUIT AVEC QUELQUES PLANCHES 


E petit fauteuil est destiné à une chambre 
( d'enfant et rencontrera certainement 
beaucoup de suecès auprès de celui 
auquel il sera destiné. Il se compose princi- 
y ement de deux côtés auxquels on a donné 
a forme de chats faisant le gros dos, et dont 
la queue dressée constitue le montant de 
dossier. É 
Pour fabriquer ces côtés, on procède comme 
suit. Le dessin sur quadrillé, qui est figuré ci- 
contre, est reporté sur la planche, à l'échelle 
voulue. À cet effet, selon la méthode habi- 
tuelle, on établit un quadrillage sur la planche, 


puis on trace le contour du chat en observant 


F les points de chaque carreau où passent les 
traits, sur le modèle. On a ainsi l’agrandisse- 
ment à la taille voulue, et l’on découpe à la 
scie. 

Les deux montants sont exactement pa- 
reils. On les peint à la peinture laque, d’une 
ne couleur vive et gaie, et on complète la simple 
silhouette en traçant, toujours d'après le 
modèle, les yeux, les moustaches, la bouche et 
les contours des épaules ct. desvcuisses de 
à < l'animal. Onarriverà réaliser ainsi un modèle 
É== très vivant et amusant. 
= On aura soin de faire la queue des chats 
assez large pour qu’on puisse y assembler soli- 
dement les barres du dossier, qui forment les 
premiers éléments pour réunir les deux côtés. 

A l’intérieur des montants, on fixe des 
tasseaux qui sont destinés à supporter le fond 
: de siège. Ces tasseaux sont collés et vissés sur 
? les montants. Le fond de siège est une simple 

planche rectangulaire, également collée sur 
les pièces avec lesquelles elle se trouve en 
contact. 

Le-poids de loceupant du siège est évi- 
demment faible : mais il ne faut pas oublier 
que les enfants ont, en général, des mouve- 
ments Assez brusques, pour ne pas dire violents 
Si-done on ne maintient pas les pieds du siège 


1 


te] par en bas, on risque de les von s'écarter et 
se briser. 

Un moyen consiste à les fixer sur une 

d planche formant la base du siège, en.les sou- 


tenant à l’intérieur par une paire de tasseaux, 
ce qui est représenté sur les eroquis. Il va de 
soi que cette disposition alourdit considéra- 
blement le siège. À 

On peut aussi monter les pieds par paire, 
sur une barre allant du pied avant au pied 
arrière, avec, au besoin, une traverse pour 
réunir ces deux barres. Si, au lieu de barres 
droites, on met des barres cintrées, on aura 
réalisé un excellent petit fauteuil à bascule, 
ou rocking-chair. 

Ces dispositions ne sont pas représentées, 
afin d'éviter toute possibilité de confusion 
entre les différentes manières d’arranger le 
siège. 0 : 

On trouvera sur les croquis les indications 
nécessaires, relatives à l’épaisseur et à la di- 
imension des-éléments à employer. Comme nous 
le disions au début, le siège se compose sim- 

ement de quelques planches et'aueun assem- 
; Pre difficile’ ne doit être fait. En somme, les 

_ deux seuls assemblages sont Ceux des traverses 
de dossier, ir sont aussi simples que possible ; 
et, éventuellement, l'assemblage à tenon et 


. môitaise des traverses inférieures, si l'on 





fe”ce genré de montage. Pour le reste, 
re à que des vis et de In colle. A. F. 


$ 





it 


LE TRAVAIL 
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UNE ÉTAGÉERE-LAMPE 


tous ses livres sous la main et à pouvoir 

en lire facilement lestitres pour les ehoïsir 
selon sa fantaisie. La construction en est 
extrémement simple, 

Le meuble se compose d’abord de deux 
montants pleins, faits chacun d’une planche 
de 2 centimètres d'épaisseur environ. La 
planche est rectangulaire et pleine, mais on 
arrondit un peu le bord supérieur et on y pra- 
tique une fente qui sert de poignée pour sou- 
lever le meuble. Dans le bas, afin de l'alléger, 
on évide le milieu de la planche, de manière à ce 


(& petit meuble original seivira à avoir 








Delails 


qu’elle ne repose que par ses deux extrémités, 
sur une longueur de 25 millimètres environ, 
au lieu de s'appuyer sur toute sa longueur. 

Le meuble étant assez rustique, on en pro- 
fitera pour éviter les assemblages délicats. 
Une traverse joint les deux montants et s’en- 
gage dans des mortæises pratiquées sur ceux- 
ei. D'autre part, on cloue, en dedans des mon- 
tants, des tasseaux. Vers le haut, c’est un tas- 
seau horizontal destiné à soutenir la planche 
supérieure; et, vers le bas, une paire de tas- 
seaux se rencontrant à angle droit au milieu de 
la largeur du montant. 

Pour fixer les différentes parties ensemble, 
on pourrait se contenter de les coller ; mais on 
réussit plus facilement à les clouer, ce que l'on 
fera avec de petites pointes enfoncées à travers 
les montants et venant prendre les planches 
transversales. Cette disposition pérmet même 
de supprimer, comme sur le croquis, la mor- 
taise d'assemblage du haut. 


Voyons maintenant à compléter cette éta- 


ère. D'abord, par un système d'éclairage. On 
fait passer un fil électrique le long d’un des: 
montants. Il le traverse ét se trouve fixé en 
dedans phr unesérie de crampons à isolant, du 
type couramment employé en électricité. Le 
fil parvient ainsi sous la traverse du haut, où 
ilest fixé de là même manière, et il v aboutit à 
deux lampes situées au premier etau troisièrne 
quart de la longueur de la traverse. On em- 
ploiera de petites lim de force moyenne. 
Enfin, le tour de l'étagère est garni d'une 
sorte d'abat-jour afin d'éviter que l'on soit 
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aveuglé par la lumière provenant des lampes. 
C'est une simple bande de tissu — dé préfé- 
rence un tissu un peu rustique, à fleurs, comme 
de la cretonne — clouée-sur le pourtour de la 
planche supérieure, et tendue ou à plis, selon 
les goûts. 

On peut aussi ajouter à l'étagère un dispo- 
sitif comme celui qui est indiqué et qui eon- 
siste en un rectangle de fil métallique fort 
avant exactement les mêmes dimensions que 
là planche de dessus. Cette inonture se fixe 
au moyen de crampons, en dedans des mor- 
tants. En ce cas, le tissu abat-jour présente 


un ourlet à la partie inférieure, et cet ourlet est 
enfilé sur la tringle métallique, si bien que Pan 
a un abat-jour tendu au lieu d’un abat-jour 
flottant. 

Nous avons indiqué sur les croquis quelques 
dimensions pour obtenir une étagère pratique, 
mais il est bien évident qu’on peut la trans- 
former en un grand meuble destiné à être posé 
par terre. EH. D. 


I 
UN VERNIS TRANSPARENT 


Voiei la formule que nous préconisons : 
Sandaraque en poudre... 65 grammies 


Térébenthine .......... 125 — 
Essence de térébenthine. 500 — 


Faire dissoudre la sanduraque au bain- 
marie et la térébenthine dans l'essence de téré- 
benthine, Avant d'utiliser ce vernis, exposer 
le flacon au soleil pour hâter le mélange. 
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Les Punaises peuvent se cacher 


Elles ne résisteront pas au Ko-o!, Un seul badi- 
geonnage aux éndroits où elles nichent suffit pour 
les fouaroyer toutes, ainsi que leurs œufs, sang 
tacher la literie. 6 fr. 95 le flacon. T'®8 Pharmacies, 
Drogueries et Marchands de couleurs, ete. À Paris : 
Pharmacie principale Canonne et Pharmacie de 
Rome Bailly. ? 







re 





Je [e LES 





M CTI | 


I LL EL LL LT OU 


LA CONSTRUCTIO 


{ ASIE NES Le he | 
a Re 1 1. — Détail des montants. 


2, — Détail des montants 
d’angles. 

3. — Montage des montants 
d'angles d’une pergola. 

4. — Fixation par enfour- 


chement des poutres lon- 
gitudinales aux montants. 


DDR UE FEUSPRAE à Vert 
Re = 


Lun Lu | 


5, — Entaille de la poutre 
longitudinale fixée en son 
milieu sur un moñtant. 


6. — Les tenons des poutres 
d’angle vus d'une extré- 
mité. 
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7. — Vue générale de la 
charpente, 
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8. — Fixation des lattes 
sur les poutres. 


9, — Dans les angles, on 

cloue de petites lattes 
perpendiculairement aux 
lattes de la pergola. 
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10. — Vue en dessous de la 
pergola. 

11. — Vue d'ensemble d’une 
pergola dans un jardin. 


12. — Des pergolas sur- 
montant des balcons. 
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UN ESSUIE-GLACE DE PARE-BRISE 


N connaît déjà les essuie-glace de pare- 
Ô brise employés pour les automobiles 

et composés de plusieurs bandes en 
caoütchouc enchâssées dans une monture. Il 
en existe, notamment, de cé modèle, ayant 
leurs lanières en caoutchouc de différentes 
largeurs : celles du milieu étant plus larges, 
celles extrêmes, plus étroites. 

L'avantage qui en résulte, consiste parti- 
culièrement dans leur facilité de fonctionne- 
ment. Avec ces essuie-glace, il existe uné cer- 
taine possibilité que l’eau ou l'humidité soient 
captées dans l'intervalle existant chaque fois 
entre les deux bandes de caoutchouc, laquelle 
eau est poussée au dehors quand le sens du 
mouvement de l’essuie-glace est changé. 

Cette invention a pour objet d'améliorer 
encore l’accomplissément de cette fonction. 
Le but est atteint en ménageant des espaces 
intermédiaires destinés à prendre l’eau, et 
obtenus par l'interposition de bandes en 
caoutchouc plus étroites (ou d'autres pièces 
intercalaires) entre les bandes de caoutchouc 
principales qui faclent, d’un bout à l’autre, la 
surface de vitre ou glace à traiter. 


On s'assure ainsi lFavantage d'un essuie- 
8 


glace qui travaille très proprement, et rend 
immédiatement bien nette la surface traitée, 
ce qui a beaucoup d'importance pour le conduc- 
teur de la voiture. 

I‘agencement peut être tel qu'une large 
bande en caoutchouc alterne avec une bande 
étroite de même matière, pour former par leur 
réunion l’essuie-vlace en cause, Quant aux 
espaces existant entre les bandes de caout- 
chou, ils peuvent être maintenus égaux entre 
eux. Les bandes principales en caoutchouc 
servent à frotter la surface humide et celles 
de position intercalaire peuvent différer 
d'épaisseur. 

Dans la monture I, portant l’essuic-glace 
ou essuie-vitre et affectant en section la 
forme d’un U, l'on a disposé trois larges bandes, 


deux en caoutchoue, qui servent à frotter la 
surface humide, et, entre chaque paire de ces 
bandes, trois bandes en caoutchoüc qui sont 


> ; 
3 
2 


» 


Ci-dessus, enhaut : Coupe 

de l'essuie-glace, montrant 

la disposition des bandes 

de ‘caoutéhouc. Coupe de 

l’essuie-glace frottant sur 
la glace. 


À droite : L’essuie-glace 
vu de profil. 


plus-étroiteset servent d'’intercalaires qui, en 
raison de leur écartement des champs des 
bandes 2, créent des intervalles entre celles-ci. 
A mesure que la surface humide est traitée 
par le dispositif, l’eau est absorbée par des 
intervalles pour en être ensuite expulsée. 








LES BREVETS EN RÉPUBLIQUE ARGENTINE 


L est assez rare que l’on demande des bre- 
vets em République Argentine ct, cepen- 
dant, tous ceux qui se proposent d'exporter 

et de vendre un article en Argentine feront 
bien de se garantir contre des roublards qui 
sont toujours à l'affût de combinaisons plus 
ou moins correctes. - - 

La loi des brevets en Argentine de 1855 
ressemblait beaucoup à la loi française. Klle 
a été ensuité modifiée et, actuellement, les 
brevets d’invention sont accordés en Argen- 
tine pour les nouvelles découvertes de tous 
genres d industries en excluant toutefois les 
objets contraïres aux bonnes mœurs, les 
compositions pharmaceutiques, les plans fi- 
nanciers et les inventions purement théoriques. 

Les brevets ont une durée de cinq, dix ou 
quinze ans à la volonté du demandeur. Les 
brevets de cinq ans ou de dix ans s0nt immé- 
diatement accordés. Pour: les brevets de 
quinze ans, la demande est soumise au rap- 
port, du ministre de l'Inuérieur, Celui-ci 
apprécie le temps pour lequel le brevet doit 
être accordé et cette décision est sans appel. 

Les, étrangers, tout comme les Argentins, 
peuvent ohtenir des brevets d'invention dans 
ce pays, notamment pour les inventions réa- 
lisées et brevetées en pays étranger déjà. 
. Pour cela, il faut que le déposant soit l’inven- 
* téur ou son successeur légitime dans ses droits 


et privi e x a 
La brevets pris dans ces conditions ne 
peuvent dépasser dix ans, et, en tout cas, 


jamuis le terme du brevet primitif avec lequel 
le brevet argentin prendra fin. 

Pour que ce’ brevet puisse être demandé 
en Argentine, qui ne fait pas partie de la 
convention internationale, il ne faut pas qué 
l’invention ou la découverte soit déjà.exploitée 
à la date de la présentation du brevet. C’est 
pourquoi il est extrêmement dangereux (et 
peut-être encore plus pour les marques de 
fabrique que pour les brevets), de ne pas se 
garantir dès que possible, en République 
Argentine, si l'on à l'intention d'y faire une 
exploitation du brevet ou de la marque. 

Les découvertés ou inventions qui ont été 
connues par des brochures et des publications 


des fabricants étrangers sont suffisamment - 


rendues publiques pour être mises en pratique 
antérieurement. 

Le délai d'exploitation du brevet en Répu- 
blique Argentine est de deux ans, à partir de la 
date du brevet, c'est-à-dire à partir de la date 
de l'accord. L'examen de la demande, au point 
de vue de la nouveauté est. en général, assez 
bienveillant, E. Weiss, Ing.- conseil. 
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5 BREVETS CONSULTATIONS 


Tarif brevets étrangers envoyé sur demande ; 
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Brevet fruncais depuis 660 franes 


5 E. WEISS, ing.-Cohs. E.C.P. 
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ABAT-JOUR 


On donne ce nom à un 
panneau en bois placé à 
l’intérieur d’une fenêtre 
pour diriger la lumière. 
Les abat-jour se placent 
souvent aux deux tiers 
de la hauteur de Ia fe- 
nétre pour éclairer le fond 
d’une pièce. 


ABAT-VOIX 


Un abat-voix est un 
plafond en forme de voûte 
ou composé de plusieurs plans inclinés, placé 
au-dessus d’uu orateur. Les chaires à précher ont 
toujours munies d'un abat-voix. 





AFFLEURER 


AfHeurer le travail consiste à mettre à la méme 
surface les différents morceaux qui entrent, dans 
un ouvrage, tels que les battants et les traverses 
d’un bâti où d’un châssis. Ce-travail se fait sn 
rabot. - 


CERCES 
Les cerces sont des-morceaux de. hois sciés 


courbes faisant partie d’un ouvrage cintré : elles 
sont collées ensemble et quelquefois collées et 





clouées. Les joints sont toujours chevauchée. 
Les poulies en bois employées en mécanique 
sont faites avec des cerees. 


COUPES D'ÉQUERRE, 


D'ONGELET, DE BIAIS 


Une coupe est une section faite sur un morceau 
de bois. La coupe est d'équerre quand elle est 
Dexpensieulnire à la longueur du bois ; elle est 

‘onglet quand celle fait un angle de 45 d 
avec la longueur de la pièce. La coupe est de biais 
où en fausse coupe dans tous les autres ass es 
fausses coupes se tracent à l’aide d'une équerre 
spéciale appelée sauterelle. 


HUISSERIE . 


L'huisserie est composée de pièces de bois fai- 
sant corps avec les cloisons pour former l'enca- 
drement d'une porte. Une huisseric se compose de 
deux montants ou poteaux, fixés dans le mn Po 
et le plafond et reliés par une traverse (fig. 1). 





Fire. 1. Huisserie. Fra. 2. Huisserie Loitense. 
Les poteaux et la traverse ont une feuillure pour 
recevoir la porte, et les côtés opposés à cette feuil- 
lure sont ralnés pour relier le bois à Ia cloison. 
L’huisserie est dite hoîteuse quand un seuf po- 
teau existe du plancher au plafond, ln traverse 
se prolongeant au delà de l’espace réservé à la 
porte, dont la largeur est-limitée par le denxièine 
poteau (fig. 2}. à 
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Je fais tout 





ÉL ÉCTRIGITEÉ 


LE MONTAGE VA-ET-VIENT 
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l'installation d'éclairage électrique, la 
combinaison suivante, upplicable, no- 
tamment, à un corridor assez long : à chaque 
extrémité du corridor se trouve un iñterrup- 


QO: appelle montage va-et-vient, dans 


teut: chacun d'eux permet d’alhuner ou 
d'étéindre lés lampes. 

Pour cela, il est nécessaire d'employer des 
interrupteurs spéciaux qui sont conjugués, 
afin d'obtenir le résultat cherché, qui est 
l'allumage et l'extinction d'une même lampe 
de deux endroits différents. 1 

A ces interrupteurs spéciaux aboutissent 
trois fils. Ils sont caractérisés par le fait que 
l'un des fls-arrivé à la borne communiquant 
avec l'organe mobile qui forme contact tantôt 
avee.un plot ou une mâchoire, d'un côté ou 


de l'autre. 


Quand on veut se procurer ces intertup- 
teurs spéciaux, il suffit de demander un inter- 
rupteur va-ct-vient. Leur prix est un, peu 
plus élevé, naturellement, que celui des inter- 
rupteurs ordinaires. 

Le montage peut sc faire de plusieurs façons. 
Voiei, par exemple, à première manière de 
le réaliser ; 

La lampe est reliée, d'une part, à lun des 
fs de distribution ct, d'autre part, au plot 


A gauche, de haut 
en bas (A,B, ir- 
terrupteurs} : 


Position d'allu- 
mage, exli.chion 
de l'un ou l’autre 
des interrupteurs ; 
Extinction par B. 
On rallume par À 
où B; 

Plusieurs lampes 
en parallèle; 


Autre montage. 


A droite, de haut 
en bas : 


Moulure à trois 
gorges; 

Schéma d'un in- 
terrupteur va-et- 
vient ; 

Position neutre du 
couteau. 


central d’un interrupteur ; l'autre fil de dis- 
tribution est relié au plot central de l'autre 
interrupteur; ensuite, deux fils réunissent 
respectivement chacun des plots de l'inter- 
rupteur à l'un des plots de l'autre interrupteur. 

ans un autre de ces montages, les plots 
latéraux des ‘interrupteurs sont montés par 
groupes de deux, en dérivation sur lun des 
fils du réseau d'alimentation, Les plots cen- 
traux des interrupteurs sont également reliés 
par un fil commun, et c'est sur ce fil. que se 
trouve montée ln lampe en série. Bien entendu, 
sil y à plusieurs lampes, il suffit de monter 


ces lanipes en parallèle sûr le conducteur qui 
les intéresse. 

Si l'on veut quelque chose de plus rudimen- 
taire, et dans le cas où l’on veut faire une 
installation de fortune, sans prendre des 
interrupteurs spéciaux, on peut se'servir alors 
de commutateurs à manette à deux plots ; 
ce qui, en réalité, revient absolument au 
même, puisqu'il s'agit, somme toute, d’un 
plot central et de deux plots latéraux. 


@rgsne mobile 


Flot de 
Gauche 


Plot 
l'organe 


Fils de distribution 


Il y à, évidemment, d’autres combinaisons 
qui permettent de se servir d'interrupteurs 
ordinaires, mais on arrive Alors à des ma- 
nœuvres parfois compliquées, à des. installa- 
tions de fils enchevêtrés. Il est benaucouw 
plus simple de faire la petite dépense supplé- 
mentaire pour acheter des interrupteurs va- 
ct-vient comme nous l'avons dit. PEL 

Bien entendu; comme il y a trois fils qui 
vont d'un interrupteur à l'autre, il sera néces- 
saire d'employer, pour le montage de ces fils, 
de la moulure à trois gorges, . 

: FH: Mires, 








76 








MÉCANIQUE 


Je fais tout 








PRATIQUE 


CONSTRUISEZ UN COMPTEUR KILOMÉTRIQUE POUR VOTRE BICYCLETTE QU VOTRE MOTO 


la longueur de la route que l'on a par- 
courue avec un instrument de locomotion 
mécanique quelconque, et l’on trouve dans 
le commerce des appareils à cadran un peu 
plus gros qu'une montre servant surtout 


Ï' est très souvent utile de savoir exactement 


pour une somme minime, il sera possible à 
un amateur de réaliser un compteur qui lui 
indiquera, sinon la vitesse à laquelle il se 
déplace à tout instant, mais le chemin franchi 
et enregistré en kilomètres. 

Les pièces à se procurer seront soit un vieux 


nisseurs de pièces de mécanique de précision. 

Il convient, en premier lieu, de déterminer 
les rapports de démuiltiplication suivant. lé 
trajet effectué sur le sol par la roue du véhi- 
cule, par exemple la roue d'avant d'une 
bicyclette ou d’une moto, 
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FiG 1. — Communde de la vis sans fin par 
deux poulies, la petite placée sur l'axe de la 
roue du véhicule. 


Fi1G.2, — Vue de lu vis sans fin avec son pignon. 


FIG. 8. — Les trois cudrans du compteur mar- 
quant les heclomètres, les kilomètres et Les 
dizaines de kilomètres. 


Fig. 4. — Les trains d'engrenages du comp- 
teur : a, mobile de la vis sans fin À : b, c, d, 
6, f, g, engrenages démultiplicateurs ; 1, 2, 8, 
aiguilles indicatrices tournant devant les ca  - 
drans. 
Fire, 5, — Vue de l'ensemble des trains d'engre- 
nages de la figure 4. 
Fic. 6 et 7. — Compteur à cadran unique gra- 
dué de 0 à 99 kilomètres, et coupe montrant 
Pagencement des rouages à boîte contenant la 
vis sans fin; b, poulie de commande. 
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mécanisme enregistreur de compteur à gaz 
ou les rouages d’un mouvement d’horlogerie 
quelconque. | 

On y ajoutera une vis sans fin à deux filets 


d'indicateurs de vitesse, montrant la vitesse 
du déplacement avec un totalisateur annon- 
çant lé nombre de kilomètres parcourus depuis 
le point de départ. Ces appareils sont assez 
coûteux, et je vais expliquer ici comment, _-aveeson pignon, que l’on trouvera chez les four- 


14 
Supposons donc que cette roue, garnie- de 
son pneu, mesure exactement (0 m. 663 de 
diamètre ; quand elle aura fait un tour com- 
plet, elle aura avancé de 0 m. 67 » Fr = 2 m.08 
{Lire la suite page 77. t 

























CONGRÈS INTERNATIONAL DE L'ENSEIGNEMENT TECHNIQUE 


PARIS, 24-27 septembre 1931 


RÈGLEMENT 


. ARTICLE PREMIER. — A l'occasion de l'Expo- 
sition coloniale, l'Association française pour le 
Développement de l'Enseignement technique orga- 
nise un Congrès international de l'Enseignement 
technique, qui se ticndra à Paris, les 24, 25, 26 et 
27 septembre 1931, au Conservatoire national des 
Arts et Métiers, 292, rue Saint-Martin, Paris (8e). 
. Les trois premiers jours seront consacrés à, 
l'étude, en commissions où assemblées générales 
des questions portées à l’ordre du jour, le dernier 
jour ‘étant en principe, réservé à l’Assemblée 
générale de clôture et à des ekeursions ou visites. 


Arr. 2. — L'organisation du Congrès est confiée 
au Comité organisateur. 


ART. 3. — Seront membres du Congrès et pour- 
ront seules prendre part aux séances les personnes 
qui auront fait parvenir leur adhésion au Secré- 
fariat du Congrès avant le 15 maï, dernier délai. 

Le droit d’adhésion est de 25 francs par membre. 
Le personnel enseignant des écoles professionnelles 
pubtiques ou privées en est dispensé. 

A la suite du Congrès, un volume contenant 
tous les documents, rapports, comptes rendus 
relatifs au Congrès sera publié par les soins du 
Comité organisateur. Il sera adressé aux membres 
du Congrès qui auront envoyé à cet effet une 
somme de 50 franes. 

Le montant des versements (droit. d'adhésion 
et souscription à l'envoi des documents) sera 
adressé au compte chèque-postal : Raoul Mortier, 
Paris 773-59. F=, 

Ar. 4.-— Le programme des travaux du Congrès 
est fixé comme suit : 

Première question.— Orientation professionnelle. 

Deuxiènie question. — Collaboration de. l'Etat 
et des Groupements professionnels. ronaux et 
ouvriers, dans organisation de FÉnseignement 
professionnel et technique. 


Troisième question. — Recrutement et forma- 
tion : = 

a) Du personnel enseignant des cours profes- 
sionnels ; 

b) Du personnel-d’atelier des écoles profession- 
nelles (écoles pratiques, écoles de métiers, ete.). 

Quatrième question. — Recrutement et forma- 
tion professionnelle (théorique et pratique) du 
personnel de vente ét de publicité. 


Cinquième question. — La culture générale dans 
Kà formation technique de l'ingénieur. 
Sixième question, — Le cinéma dans l'orienta- 


tion professionnelle, l'apprentissage et l’ensei- 
gnement technique. 


ART. 5. — Les adhérents au Congrès peuvent 
établir dans les formes indiquées ci-après un ou 
plusieurs rapports ayant trait aux questions 
portées à l’ordre du jour. 

Toutes les communications seront adressées 
au Secrétariat du Congrès, avenue Alexandre-IIT, 
Grand-Palais (porte côté Champs-Elysées), Paris 
(8°), qui les transmettra aux rapporteurs qui seront 
ultérieurement désignés. H 

Les rapports ét communications seront établis 
en deux exemplaires dactylographiés. Ils compor- 
teront, en principe, un maximum de six pages dac- 
tylographiées (papier format commercial : €in- 
quante lignes de soixante lettres par page). 

Ils seront précédés d’un résumé d’une demi-page 
environ. 

Une commission spécialé assurera le contrôle des 
rapports et décidera de leur publication. 


ART. 6. — Le Comité organisateur recevra très 
volontiers, en dehors des travaux se rapportant 
aux six questions précitées, les communications 
intéressant l'Enseignement professionnel et tech- 
nique. II sera-seul qualifié pour en déterminer 
Putilité et lopportunité de leur publication. Le 
cas échéant, il-pourra les ajouter à l’ordre du jour. 


ART. 7. — Tous les rapports destinés à être 


soumis au Congrès devront parvenir au Secrétariat 
au plus tard le 15 juin. ; 

ArT. 8. — Le Comité organisateur désignera 
ultérieurement un ou plusieurs rapporteurs pour 
chacune des questions portées à l'ordre du jour. 

Un rapporteur de section condenséra tous les 
travaux qui seront parvenus à la date indiquée. 

Le rapporteur général résumera les travaux du 
Congrès à la séance de clôture, 

Arr, 9. — Les séances d’ouverture et «le clôture 
seront présidéés par le Président du Comité d’orga- 
nisation. 

La présidence des autres séances sera assurée 
par les soins du Comité organisateur. 


AmT. 10. — La langue officielle est le français. 
Les travaux seront liés ef français, en anglais 
et en allemand. £ e 

Le Secrétariat se chargera de faire traduire-les 
rapports ou communications les Congressistes 
n'auraient pas et la possibilité de faire établir 
dans la langue officielle, 

ART. 11. — Le président de l’Assemblée assure 
la discipline des séances, Il a toute autorité pour 
donner-la parole aux congressistes et limiter Ia 


dürée de leur intervention. 


ArT.12.—Les istes désireux de prendre 
la parole au cours d'une séanée sont priés d'en 
demander préalablement l’autorisation au = 
sident en Jui faisant connaître leur nom et qualité. 
En fin de séance, ils remettent un résumé succinct 
de leur intervention. 


ART. 183. — Les séances se tiendront de 9 h. 30 
à 12 heures et de 14h. 30 à 17 h. 30. 

Les vœux émis à la suite des échanges de vues 
qui auront eu lieu au cours des différentes séanees 
seront soumis à l'approbation du Congrès, dans la 
séance solennellé declôture du dimanche matin 
27 septembre. ; 


ART. 14. — Le Comité organisateur statue sur 
tous les cas non prévus au règlement. 
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CONSTRUISEZ UN COMPTEUR KILOMÉTRIQUE POUR VOTRE BICYCLETTE OU VOTRE MOTO 


Si l’on fait tourner l’axe de la vis sans fin à 
une vitesse deux fois moindre, un tour de 
cette vis correspondra done à 4 m.15 parçou- 
rus sur le sol, ce qui fait que vingt-quatre 
tours correspondront à 100 mètres.” 

Si le pignon engrenant avec la vis sans fin 
comporte douze dents, chacune de ses révo- 
lutions correspondra done à 50 mètres par- 
courus sur le sol, 

Son axe porte un pignon de 8 millimètres 
engrenant avec une roue de diamètre double 
faisant, par suite, un tour pour deux de ce 
pignon et correspondant, par suite, avec un 
parcours de 100 mètres sur le sol. C'est le 
premier mobile, et l’axe de cette roue dentée 
porte une aiguille se déplaçant avec lui annon- 
çant les hectomètres. 

Un deuxième mobile, de rapport 5/1, indi- 
quera done 500 mètres et engrènera avec 
une troisième roue de rapport 2/1, et pour- 
vue d'une aiguille qui imdiquera les kilo- 


. mètres. Un dernier mobilé donnera les di- 


zaines de kilomètres jusqu'à 100: Ii y aura donc 
trois aiguilles se mouvant devant trois cadrans 
à dix divisions, l’un pour les. hectomètres, 
la deuxième pour les kilomètres et la troi- 
sième pour les dizaines. Après 100 kilomètres, 
on est revénu à zéro, et tout recommence, 





Si vous voulez de BONS OUTILS, adressez-vous : 


«AUX MINES DE SUËDE > 


5, rue Rochechouart, Paris (9°) 


(Suite de la page Ÿ6.) 


Les quatre paires d’engrenages démulti- 
plicateurs sont agencées côte à côte dans une 
sorte de cage formée de deux cadres disposés 
parallèlement. et réunis, à chaque angle, par 
des montants soudés où vissés. Des traverses 
intermédiaires supportent les axes de chaque 
mobile. 

L'une des faces de la cage est fermée par 
une plaquette d'ébonite vissée sur laquelle 
on collera une feuille de papier où l’on aura 
tracé les trois cadrans divisés de 0 à 9. La 
lecture se fera comme celle de tous les comp- 
teurs, en commençant par les dizaines, les 
unités et les sous-multiples de l'unité, et l'on 
pourra ainsi compter jusqu'à 99 kilomètres 
900 mètres. Il semble inutile de compliquer 
le montage pour obtenir des valeurs supé- 
rieures, par exemple jusqu’à 500 ou 1.000 kilo- 
mètres. 

I1 faut donc, en résumé, pour construire ce 
compteur. 


1° Une petite poulie de 2 centimètres fixée 
sur l'axe de la roue d'avant de la bicyclette 
ou de la moto, et en rapport, par une petite 
courroie avec une autre poulie à gorge de 
£ centimètres, montée sur l'axe de lu vis sans 
n ; 





20 La vis sans fin engrenant avec une roue 
hélicoïdale, dont l'axe porte un pignon engre- 
nant avec la roue dentée du premier mobile ; 


39 et 4° Trois mobiles à roues dentées et 
pignons donnant des réductions de 10 en 10, 
les roues ayant un diamètre de 40 millimètres 
et les pignons sur lesquelles elles engrènent 
4 millimètres seulement (36 et 9 dents), si 
bien qu’un tour du dernier mobile correspond 
à 48.000 tours de la roue du véhicule, 

Nos dessins montrent les dispositions à 
donner à ces trains d’engrenages et montrent 
comment il faut les disposer pour obtenir le 
résultat cherché, On peut aussi, au lieu d'une 
boîte rectangulaire, faire usage d'une boîte 
cylindrique et d’un cadran unique portant les 
divisions devant lesquelles se déplace Fai- 
guüille indicatrice. C’est là une affaire de goût 
et d'appréciation personnelle ; de toute façon, 
le rapport de transformation devra demeurer 
le même qué dans le premier cas. 

L'avantage sera qu'on obtiendra, avec une 
dépense minime et un peu d’habileté ma- 
nuelle, les mêmes indications qu’avec l'appa- 
reil de mesure vendu chez les fournisseurs 
d’accéssoires pour automobiles. 


H. DE GRAFFIGNY. 






="| Envoi, sur demande, du 
=" catalogue pour toutes 
::| , Professions ; indiquer réfé- 
“,| rence « Je fais tout». 
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L'ARTISANAT A TRAVERS LES AGES 


LES LEVIERS POUR TIRER OU LEVER DES MATÉRIAUX AU XVII° SIÈCLE 


modèles de machines — on commen: 

çait à ne plus employer le mot engins 
que l'inventeur dénomma leviers, et destinées 
Soit à tirer, soit à lever des matériaux. 

La première de ces machines est un Zevier à 
roues dentées (fig. A). 

Elle se compose d’un grand levier À B 
ayant son point d'appui en €, Au-dessus et 
au-dessous de ce point C du levier, sont deux 
pattes — ou pieds-de-biche — D et E, 
mobiles autour de leur axe, Ces pattes s’ap- 
puient chaeune sur des fuseaux dc la Zanterne 
F. A l'extrémité opposée de l'arbre de: cette 
lanterne est un pignon G, qui fait tourner la 
rouc 11, laquelle entraine dans ce mouvement 


E° l'année 1702 furent présentés trois 


LIAOTRE LEvVIER À 
ROUES DENTÉES 
CA TOP T: — Vue de la. 
machine complète, 
T'iG. 2 + Détail du 

Mécanisme, ; 


COTE LTEEE 


de rotation l'arbre JZ, autour duquel s’enroule 
la corde attachée au fardeau que l’on veut 
tirer ou lever, selon fa situation de la machine. 

La figure 2 Permet de se rendre compte de 
l'action exercée sur la lanterne F'selon la posi- 
tion que l'on fait prendre au grand levier À B. 
Si ce levier parcourt le chemin indiqué par 
l'are de cercle L M, c'est la patte D qui agit 
sur le fuseau auquel elle s'est accrochée: Si le 


levier, revenu en L, parcourt RE le che- 
min L N, c'est la patte E qui a 

La deuxième machine (fig, N est aussi un 
levier à roues dentées, mais muni de quelques 
PErRELDEROMQNtE, que l’on voit très distine- 
tement figure 2. 

Ici, la lanterne À porte un rochet B qui y est 
fixé ; ce rochet est garni d'un eliquet poussé 
par un ressort, À l’autre extrémité de l'arbre 
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LEVIER A ROGES 
DENTÉES ; 
FiG. 1. — Vue de la 
machine complète. 
F1G. 2. — Détail de 
l'action des pieds de 
biche sur la lanterne. 
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de la lanterne est un pignon C-qui engrène 
dans une roue D, à l'arbre de laquelle est un 
second pignon Æ qui mène la roue F ferme- 
ment fixée au tambour G. sur lequel s'enroule 
le câble. 

Le petit rouleau XL. placé à l'extrémité du 
mécanisme, n’a pour but que de faciliter le 
glissement du cable. 

Cette machine comporte -deux grands 
leviers, dont le centre de mouvement est en € 
et qui sont munis chacun d'une patte à cro- 
chet. Ces pattes prennent alternativement les 
fuscaux de la lanterne sur lesquels elles tom- 
bent par leur propre poids. 

La troisième machine (fig. C), qui fut 
dénommée levier à rochet, était composée 
d'une roue À B taillée en forme de rochet, at 
centre de laquelle était fixé‘un cylindre C'pou- 
vant rouler, avec lerochet, autour de ses deux 
pivots, lesquels étaient soutenus parles mon- 
tants d'un bâtis DE. Un levier FGH, 
mobile en G (représenté en situation hori- 
zontale dans la figure), fait mouvoir le rochet 
et, en conséquence, le cylindre — treuil 
qui y est fixé, par le moyen des deux étriers 
1 Let M N. Ces étriers sont mobiles autour 
de leurs points d'attache" I et M, et disposés 
de telle façon que, lorsque le levier FX est 
manœuvré autour de son point G, lesdits 
étriers prennent les dents du rochet et le 
fassent tourner. L'un de ces étriers tend tou- 
jours à tirer le rochet à lui, tandis que, par ce 
‘même mouvement, l'autre étrier échappe à la 
dent qu'il avait prise et en prend une autre. 

Si, par exemple, l’on abaisse l'extrémité H 
du levier, vers h, Fétrier Æ Ltirera, en haut, le 
rochet et le fera tourner. sur lui-même ; si, 
ensuite, on élève ce bout A de telle façon que 
l'autre bout du levier passe de F'en f, ce sera 
le second étrier M N qui fera tourner la roue 
pendant que l'autre tombera par son propre 
poids, et prendra une autre dent du rochet 
pour le faire mouvoir, de quelque côté que 
l’on agite le levier. 

ci, comme dans le premier modèle, le câble 
destiné à tirer le fardeau s’enroule sur le treuil 
fixé à la roue dentée. E. Haïrr. 
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(Suite de la page 66.) 


E. V., À Paris. — Le choix d’un vernis dépend sur- 
tout du bois que l’on emploie. Si l'on emploie un bois 
lin, acajou ou autre, le vernis au tampon, pour lequel 
on emploie du vernis à la gomme laque, donne d exeel- 
lents résultats. Si c’ést du bois plus ordinaire, du bois 
blanc teinté par exemple, il'conviént d'utiliser du ver- 
nis gras appelé vernis flatting. Dans d'autres cas encore, 
il vaut mieux cirer le bois que le vernir, Si vous voulez 
avoir des renseignements précis, indiquez-nous quels 
genrés de bois vous avez à vernir. 

Jourpax, À KÉNITRA (MaAnoc). == Nous n'avons pas 
à notre disposition un laboratoire d'änalyse, Toutefois, 
nous croyons pouvoir Vous Assurer que le morceau de 
métal que vous nous avez adressé est eonstitué par de 
la fonte maliéable. 


BoNNAILLIÉ, A ROSENDDAEI.. — Vous pouvez par- 
faitement utiliser m1 panneau de verre, à la place d’un 
panneau d’ébonite, dans le montage d'un poste de 
TS UE 

Pour percer le verre, employez des forets à langue 
d'aspic émoussée en les humectant d’essence de téré- 
benthine. 


UN ConGoLAIs. — Nous pouvons vous fournir des 
numéros de la première année de. Je fais tout, et non la 
collection reliée, qui est épuisée. Les abonnés sont scr- 
wis par la poste et non par les revendeurs de journaux, 

Pour graver sur verre, il est indispensable d'utiliser 
de l'acide fluorhydrique. 


HéserT, À ELBEUF. =— Il n’y à pas à entretenir les 
réubles vernis au tampon. II sufit de les essuyer avec 
une flanelle et d'éviter de poser dessus des récipients 
chauds, ou de verser dessus de laleook ou des liquides 
alcoolisés, 

LimaND, A Paris. — Un articlé sur la construction 
d'un filtre à eäu pour la campagne paraîtra prochaine- 
ment. Nous espérons que l’article paraîtra à temps pour 
vous satisfaire: 


Pouer, À Paris. — Pour plier ducellulofd de petite 
épaisseur, il vous suffira de plonger la partie à plier 
dans de l'eau bouillante, de J'y maintenir pendant 
quelques secondes, puis de la plier comme on le voudra. 
Dans le cas ani vous intéresse, Vous pourriez exécuter 
kx feuillure en deux opérations, à l'aide d'une règle. 
7 premier pli, un ñouveau chauflage, un deuxième 
pli. 
+ Le collage pourra se faire avec une dissolution de 
céllulo’d dans l'acétone. Les perties à réunir seront net- 
toyées et dégraissées, enduites de la dissolution et 
pressées fortement l'une contre l'autre. 


Des primes pour nos Lecteurs 


Pour donner satisfaction à certains de nos lec- 
teurs, nous avons décidé de mettre en vente la 
BLAGUE A TABAGC, oîferte par ailleurs à nos 
abonnés (voir page 80), au prix de 25 francs, 
payables : 

15 francs en espèces, 

10 francs en bons remboursables de 
1 franc, détachés dans 10 numéros successifs de 
Je fais tout. 

Nous rappelons, en outre, que nous pouvons tou- 
jours envoyer à nos lecteurs, contre 10 bous de 
1 franc, détachés duns 10 numéros successifs du 
journal, un bon de réduction de 10 francs valable 
sur un achat de 50 francs effectué à la Quincaillerie 
Centrale. 

Fe nTNUONITe LULILe UTILE € CLEO LOUE LEE TLETELULLNUTLE VU 





La ligne : 4frs. — Payables pour les lecteurs : 
2 frs en espèces et 2 frs en bons détachables. 


TURBINES HYDRAULIQUES 


de 1/2à 8 HP: Écrire : Joseph Falvard, 
Manzat (Puy-de-Dôme). 


MOTEUR élec. eteontinu 110 vts. Am. 0,9. 2.000 
£ T. M. avec réhostat. B: etat, 130 F, 
A.Gasnier, 22, r.deVersailles, Jouy-en-Josas, (S.-et-0.) 


A VENDRE cause double emploi, Phono 
Mastertone, neuf. Prix : 180 fr. 


S'adresser : J. D. 341. Burcau Je fais tout. 


4 
LE VIN LA BIÈRE coûtent trop! Brassez 
$ vous-niéme ‘avee nia 


méthode, c’est si facile! Dose 181,8 fr.: 351. 5fr.; 
1101.,16 fr. 80 fco. Aka-Brasseur, Viesly (Nord). 


Nécessaire COCY 


Pour soudure de tous métaux, 
y compris PALUMINIUM 


Envoi franco contre mandat-poste de 18 fr. 50 


C. DUGAST, à COMMERCY (Meuse) 
CIMENT-MINUTE 


immédiatement : 
SCELLEMENT + ÉTANCHÉITÉ - RÉPARATIONS 


En dépôt, dans la Seine,chez les marc.de couleurs 
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Anémie - Débilité 
Convalescence 
Fièvres - Paludisme 


QUINIUM 
LABARRAQUE 


le plus puissant 


TONIQUE 
Reconstituant 
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Maison FRÈRE 
49 r, Jacob, PARIS 


\ 


7 





« 


TE OEE 


ET à V7 A 




















L'Industrie réclame 


des spécialistes (Monteurs, Contremaîtres, Dessinateurs, Ingénieurs )- 
4 en AViafion, Electricité, Auto, etc. 

L'UNIVERSITÉ TECHNIQUE DE PARIS vous préparera facilement, 
à peu de frais, Chez vous, aux meilleures situations. Placement assuré des 
étudiants diplômés. CONSULTEZ-LA, dans votre intérêt, avant de prendre décision 
quelconque pour vos études. Vous recevrez GRATUITEMENT et Sans enga- 
gementf de votre part une brochure intéressante et des conseils avisés. 


U. T. P., Service [T] 28, Rue Serpente, PARIS 











L'ENNUI C'EST LA MORT! 


POUR RIRE ET FAIRE RIRE 


D Farces, Altrapes, Surprises- Arti = 
tidigitation-Chansons, Mono] Sr Eh 
de Comédie » Livres utiles et de Jeux. Ma ie 
Magnétisme, Hypnotisme, etc. Ari. de 0= 
Air tt Carnaval, Méth.de Danse, Instr.de 
à usique, étc.= Secrets de ties sortes. Toujours 
les nouveautés, Catal. illust, cont, 2 f.en témb, 


ae À. Billy,8, r.des Carmes, Paris-6° 
Maison de Confiance fondée en 1808 BE 
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S. G. À. D.U. 


A Ing.-Constructeur 
à 44,r. du Louvre, Paris-1°* 


# Volt- Outil” s'impose chez vous, si vous avez 
le courant lumière. I} perce, scie, tourne, meule, 
polit, ete., bois, énonite, métaux, pour 20 centimes 
parheure. Remplace 20 nrofesstonnels. Suçces mondial. 
A été décrit par “ Je fais tout ”? du 17 avril 1830 
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Vous aurez t 
EN ACHETANT DIRECTEMENT 
Aia MANUFACTUREDES 


Papiers 
Peints 


23 RUE JACQUEMONT, PARIS F7° 








ls dermières Nouveautés ax meilleurs prix 
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ENVOI FRANCO 
ALBUM NOUVEAUTES 
1931 







600 echantillons 
depuis 0‘90le rouleau 
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— Je fais tout 


Des Primes gratuites à nos Abonnés 


MM. les Souscripteürs d'un abonnement d’UN AN à Je fais tout 
ont droit gratuitement à l’une des quatre primes suivantes : 


Ou bien : 

Un. modeleur, d’unc 
25 francs. 

Cet outil se compose d’un manche en 

hétre d’une forme spéciale, terminé par 
unë crosse. Une chape porte-lame est 
:monñtée à l’autre extrémité du manche. 
L'inclmaison’de la chape, ét par consé- 
quent de la lame qu'elle porte, est va- 
riable, ét permet le rabotage de pièces 
cimtrées. 

Le « MODELEUR » remplace le vas- 
triñgue, la plane ét le rabot cimtré, et 


valeur de 


permet la réalisation des meubles les 
plus difficiles. 

Le fer de cet outil se place facilement 
dans la chape, et un coim en fer enfoncé 
d’un coup de marteau l’y maintient. 

La largeur de la lame est de 30 m/m, 
son épaisseur de 2 m/m. 

Le « MoDELEUR » est fourni muni de 
sa lame. ; 
tés Des fers spéciaux, permettant l’exé- 
pre cution des moulures, rainures, l’incrus- 

À tation, la marqueterie, peuvent être 
‘ fournis à part. 

vx (A été décrit dans le n° 100 de Je fais 
tout.) 


3 Ou bien : SALE 
| Un double mètre en ruban 
a d’acier, flexible et incassable, d’une 
raleur de 25 francs, garantiet poinçonné. 
Ce double mètre se roule dans une petite 
boîte eylindrique qui permet de le porter dans 
son gousset, Par un système très 
simple, en prenant les anses, qui 
surmontent la boîte entre le 
pouceæt le médius,eten pres- 
sant sur le bouton central, 
après avoir dégagé l’extré- 
mité du mètre, celui-ci 
se déroule rapidement 
hors de la boîte 
ct «jaillit en 
avant, sous 
forme d’un ru- 
ban rigide. 















\ 


7 Ce ruban peut être plié, roulé dans tous les 
sens, ce qu permet de mesurer non.seulement | 

r la hauteur d’un plafond en le tenant droit, 

“4 - mais aussi la circonférence d'une bouteille ou 

[ : d'un tuyau en le roulant autour, etc. 

cr . Pour lé replacer dans la. boîte, il suffit 

L d'en glisser l'extrémité sous l’anse, puis dé * 

1 le pousser en avant, en maintenant la boîte 

f: par les anses entre le pouce et l'index, 
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Ou bien : 
Uneblague àtabac, 
à fermeture Eclair, en cuir 
doublé caoutchouc, fabri- 
cation garantie. dimien- 
sions : 13 X 10 centimètres. 

Cette prime se fait en 
d:ux,modèles, que nous 
pouvons fournir au choix, 
suivañt indication de 
l’abonné : 

_1) Blague * FERMVIT- 
Éczarr * en vachette ve- 
lours, - jolie blague ‘très 
souple, et très agréable à 
porter dans la poche; 

2) Blaguc ‘ FERMVIT- 
ÉCLarr ? en mouton box, 
cuir uni, d’un bel aspect. 


Se 
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Nous prions instamment MM. les nouveaux souscripteurs d’un abon- 


nement d’un an à “ JE FAIS TOUT > de vouloir bien SPÉCIFIER EXAC- 
TEMENT la prime qu’ils désirent recevoir, en même temps qu’ils nous 
font parvenir le montant de leur abonnement. 

“Cela nous permet de donner satisfaction à nos abonnés au plus tôt, 
leur évitera toute réclamation, et nous évitera des recherches et de 


longues vérifications. , 


NO T' LE Z B , 4 E MN que les primes offertes actuellement 

ne peuvent avoir d'effet retrospectif, 
c’est-à-dire qu’un abonnement souscrit ily «a un mois ne donne 
droit qu'aux primes annoncées il y «a un mois. II est rappelé en 
outre que les différentes primes qui ont été données autrefois 
et quine sont plus mentionnées ne-peuvent plus être fournies. 








Ou bien : 

Une trousse 
.porte-outils 
lIdéal, d’une 
valeur- de 25 frs, 
en acier fin, -de 
Saint-Etienne. 


ventregrettédenc 
pas avoir sous la 
main une trousse : 
d'outils com- 
plète, pratique, 
peu encombrante, Cette trousse, nous 
l'avons cherchée pour vous, ct nous 
l'avons trouvée, : 

Elle se compose d’un porte-outils 
universel, muni d’un mandrin, monté 
sur le manche ; ce manche est creux et 
contient les divers outils, Son ouverture 
filetée permet de la fermer par un culot 
également fileté. Le volume très réduit 
de l’ensemble en fait une trousse par- 
faite, pour la maison, l'automobile ou 
la moto. 
- Voici-les outils qu’elle contient : 
. 1. Vrille de 5 m/m ; 
- 2, Tournevis robuste : 
8 Couges* 

4. Ciseau à bois ; 


A! 


Paris. — Hémery, Impr.-gérant, 18, rue d'Enghien, 


La trousse ‘“ IDÉAL”’ 


et les divers outils 
qu'elle contient. 






5. Portc-alène 
et alène pour cor- 
donnerie où bour- 
rellerie ; . 

6. Coupe -verre 
à molette vissée, 
extra-dure et dé- 
montable: 

(Ces outils sont 
én acier fin de 
première qualité:) 

7. Févr à souder 
pour tous genres 
de soudures ; 

8. Bâton de 
soudure spéciale, 
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